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#MuseumFromHomeForKids  

 

Des gladiateurs à Nyon 

 

Comme aujourd’hui, les Romains aimaient beaucoup les spectacles : pièces de théâtre, 

courses de chars et combats de gladiateurs, toutes des occasions pour se divertir.  

Ils ont donc construit de grands bâtiments pour pouvoir organiser ces évènements. Dans un 

cirque, on faisait les courses de chars. C’est une longue piste avec des gradins tout autour. 

Les chars avaient ainsi de la place pour faire des tours autour d’un îlot au centre.  

 

Dans les théâtres, avaient lieu les pièces de théâtre, avec des acteurs en majorité masculins 

(si si, ils jouaient tous les rôles, même ceux de femmes). Les théâtres ressemblent un peu à 

nos théâtres d’aujourd’hui : les spectateurs étaient installés sur des gradins en demi-cercle 

et regardaient la scène où jouaient les acteurs.  

 

Les amphithéâtres ont la forme d’un ovale et les spectateurs se tenaient tout autour d’un 

espace au centre qu’on appelle l’arène. C’est dans cet espace qu’avaient les lieux les 

spectacles : des gladiateurs qui combattent, mais aussi des chasses contre des animaux 

sauvages et exotiques. Des lions, des guépards, des ours étaient capturés et transportés à 

travers tout l’empire pour combattre dans des amphithéâtres ! Il y avait même parfois des 

combats navals qui étaient organisés, des reconstitutions de batailles célèbres en bateaux.  

 

Parmi les bâtiments présentés ci-dessous, saurais-tu reconnaître quel est le cirque, quel est 

l’amphithéâtre et quel est le théâtre ?  

 

A.          B.                             C.   

 

1. Théâtre d’Orange en France. Photo du Théâtre antique et Musée d’Orange. 

2. Amphithéâtre d’Arles en France. Photo de Paul-Louis Ferrandez.  

3. Cirque Maximus à Rome en Italie. Dessin de Jean-Claude Golvin. 

 

 

 

 

 

Réponse : A-2 ; B-3 ; C-2 
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A Nyon, qui était une ville romaine importante, appelée Colonia Iulia Equestris, nous avons 

retrouvé les vestiges d’un amphithéâtre.  

 

Voici une photo des fouilles de 

l’amphithéâtre de Nyon qui ont eu lieu en 

1996. Il ne reste pas grand-chose, surtout par 

rapport à celui d’Arles dans la photo ci-

dessus. On peut quand même reconnaître la 

forme ovale de l’arène. La tranchée qui 

traverse l’ovale est une canalisation. Elle 

devait être à l’origine recouverte.  

 

 

Les gladiateurs étaient des personnes entraînées pour combattre en duel. Il y avait plusieurs 

types de gladiateurs. Chacun avait des armes et une armure différente, selon leur style. 

 

1.        2.   3.   4.          5. 

 

1. Le Rétiaire avec son filet, son trident et sa protection au bras gauche. Il porte      6. 

peu de protection, mais il est plus rapide que les autres types, car plus léger. 

2. Le Sécutor avec son casque sans rebord, son grand bouclier rectangulaire, son 

épée courte et ses protections au bras droite et à la jambe gauche. 

3. Le Mirmillon avec son casque, son grand bouclier rectangulaire, sa courte 

épée, ses protections au bras droite et à la jambe gauche. 

4. Le Thrace avec son grand casque, son bouclier léger et carré, sa lame courbe, 

sa protection au niveau du bras droite et ses longues jambières 

5. L’Hoplomaque avec son grand casque, son bouclier rond, sa lance, sa dague et ses 

protections au bras et aux jambes.  

6. Le Provocator avec son grand casque, son grand bouclier rectangulaire, son épée 

courte et ses protections au bras droite et à la jambe gauche. 
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Les gladiateurs combattaient par paires et avaient généralement toujours le même 

adversaire. 

Par exemple, le Rétiaire, avec son filet et son trident, avait pour adversaire le Sécutor, qui 

combattait avec un casque sans rebord pour éviter que le filet ne s’y coince.  

Le Mirmillon combattait contre le Thrace ou l’Hoplomaque et le Provocator ne pouvait 

affronter qu’un autre Provocator.  

Les combats étaient surveillés par un arbitre qui stoppait les combattants à la moindre 

entorse au règlement. Les gladiateurs ne mourraient pas toujours au combat. Très souvent, 

l’abandon d’un des combattants mettait fin au duel. L’organisateur des jeux choisissait 

ensuite si le perdant était épargné ou s’il était mis à mort, selon la réaction de la foule qui 

criait son avis. Comme les gladiateurs coûtaient cher à entraîner, l’organisateur avait 

meilleur temps de ne pas les faire mourir trop vite !    

 

Voici un exemple de combat qui a été reconstitué durant la Journée romaine à Nyon en juin 

2018 (Troupe Acta, Photo Muriel Aubert). Sauras-tu reconnaître quels sont les gladiateurs 

qui combattent ? Et qui est le personnage derrière en tunique blanche à bandes rouges ?  

 

 

 

 

 

Réponse : un Mirmillon à gauche et un Thrace 
à droite que l’on reconnaît grâce à son 
bouclier carré. Derrière se trouve l’arbitre.  
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Les gladiateurs étaient très populaires auprès de la population, un peu comme une rockstar 

aujourd’hui, même s’ils étaient rarement riches. A Nyon, nous avons retrouvé deux objets 

qui ont sûrement appartenu à un ou une habitant-e de la cité, admirateur ou admiratrice de 

ces spectacles. 

 

Voici une lampe à huile qui servait à éclairer la maison, décorée de deux gladiateurs. Arrives-

tu à reconnaître de quels types de gladiateurs il s’agit ? Pas facile, n’est-ce pas ? Comme 

indice, regarde l’épée du personnage de gauche car sa lame est particulière.  

 

 

 

 

Cette petite perle en ambre d’environ 1,5 cm de long est un pendentif qui représente une 

tête de gladiateur. Il devait appartenir à une femme qui le portait sur un collier ou un 

bracelet. Il est plus difficile de reconnaître quel type de gladiateur est représenté, car les 

casques se ressemblent beaucoup. Les spécialistes pensent que c’est la tête d’un Sécutor. 

 

 

 

Réponse : un Thrace à gauche et un Mirmillon 
à droite.  


